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Lavdosh Feruni 
IFDC (international Fertilizer Development Center), Tirana  (Albanie) 

I - Introduction 

Avec le renversement du a été  confronté  au  défi  de la mise au.point dune 
réforme  économique  et dune strategie  de  développement du pays.  Le  slogan  politique  était .allons vers 
I’Europe,, ... le  tout  était  (et  est  encore)  de  savoir  comment ? Ce qui est  une difficile 

sance  suivies  qui,  dans  de  nombreux  cas,  ont  créé  des  problèmes  sociaux  et  environnementaux  impor- 
tants. 

Les transformations en Albanie sont rapides et massives, ce  qui  rend  particulièrement  difficile la 
recherche  de  solutions.  La  croissance  économique  s’est  située  en  1994 et  1995 à des  niveaux  élevés : 
11% et 8%. On 
développement  non-durable et  une  dépopulation  rurale  rapide. 

Cet article  essaie de  donner des  arguments  montrant  que  le  pourcentage  élevé  de la population  rurale 
la contrainte  exercée  par le régime  précédent  sur  les 

mouvements  de  population. II est  également 
géographiques  du  pays. De ce  fait, il nous  semble  que  toute  politique  qui  stimulerait  le  processus  de 
dépopulation  rurale ou qui un modèle de 
développement  non  durable. 

II - Le profil rural au cours  de la période de transition 

Environ de la population  nationale  vit  actuellement  dans  les  zones  rurales. Les  mouvements  et  les 

400 nouveaux  exploitants  privés  disposant  de  petites  exploitations.  Ce  nouveau  secteur  fait  face à 
des  problèmes  inédits  concernant la fourniture dintrants, la commercialisation,  le  crédit,  devenant  enco- 
re  plus  graves  dans  les  zones  rurales  éloignées. 

superficie  moyenne  par  famille  est  de  1,4  ha  et  dans  quatre  districts  elle  descend  tres  en  dessous  du 
niveau  dautosuffisance.  Mais il faut  souligner  que la 
eVou  de 900 ha de  pâturages B la disposition  des  exploita- 
tions  qui  permettent  de  compléter  les  revenus. 

Dans  les  districts de montagne,  les  disponibilités  en  terre  sont  insuffisantes  et  les  superficies  en  général 
inférieures à un  hectare  par  famille.  Dans  le  système  antérieur,  les  populations  des  montagnes  étaient 
soutenues  par  des  subventions ; 
et  de  montagne  payaient  moins  pour  leurs  intrants  et  obtenaient  plus  de  revenus  que  les  unités  de  plai- 
ne.  Actuellement, la 
leur  blé  et  produire  du  pain.  La  spécialisation  reste  faible,  comme la culture  des  plantes  industrielles, 
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L‘agriculture  reste  le  secteur le : la contribution de  ce  secteur  au 
PII3 a été de 35% dans  les  années 1980,41% en l991 et 50% en 1992  (dont la 
Le  secteur  occupe  environ  50%  de la par unité de terre culti- 
vable est parmi le plus du Sud. 

La production  agricole a 
en un pays  dependant  des  aides  alimentaires et du commerce  exté- 

rieur de produits  agricoles. Ce  phénomène  est lié à plusieurs  facteurs,  dont la confusion créée  par la 
destruction  des  coopératives  agricoles  ainsi  que la @nurie 1992,  1993, 
1994, la production  agricole  ont  éte  élevés,  soit  respectivement de 18%, 
14,4%  et les problèmes  de  réorganisation 
risquent  de  limiter  cette  croissance  pour les prochaines  années. 

1. Durabilite  et  mouvements  de  population 

sensiblement  depuis Je début  de  ce  siècle (800 habitants),  surtout  dès la fin de la Deuxième  Guerre 
mondiale. Le  plus  fort accroissement a eu  lieu  entre  1977  et le  plus élevé  d‘Europe). La majo- 
rité de la population  est  rurale,  résultat  de  conditions  géographiques  et  historiques  (1923 : 84,1% ; 1950 : 
795% ; 1960 : 69,1% à la suite  de  la  politique  d‘industrialisation).  De  1960 à 1990, la baisse de la  popula- 
tion (645% en 1990) en raison dune politique  de  contrôle  des  mouvements  de  popula- 
tion  et  de  développement  des  zones  montagneuses  (agricultures,  mines,  etc.). 

Dans le cadre de la réforme  politique et  économique,  la  libre circulation  faisait  partie  des  toutes pre- 
mières  ameliorations  des  droits à orienter  les  mouve- 
ments de population aboutissant une  diminution  de la population rurale. En une année les zones 
rurales  perdaient  1,7%  de  leur  population  et,  en  1993,  elles  ne  représentaient  plus  que  61,8%  du  total. 
Cette  migration a principalement  concerné  les  districts  montagneux qui ont  perdu  au  cours  des  quatre 
dernières  années de leur  population,  tandis  que  ceux  des  plaines  ont  augmenté  de 1,6% 
(AgriSwiss,  1994).  La  migration  internationale a également  été  importante  (300 Albanais  en  Grèce 
notamment).  La  capitale,  Tirana, gonflée  de  ce  flux  de  migrants ; 452  234  habitants  étaient  enre- 
gistrés  au  31  décembre  1994,  soit  plus  de +17,7%0 par  rapport à 1993  (Institut  des  Statistiques,  1995). 
On  estime  que  Tirana  compte, fin 1995, plus de  500 habitants. 

Sur la base des aux alentours 
de 2000. S, et al ; Canco  G. et al., 1995)  confirment  que  les 
habitants des zones  rurales  voient  leur  avenir  en  ville. 

2. Équilibres  economiques  et  Ocologiques  des  campagnes 

rurales  aboutit à la destruction  des  équilibres  sociaux  et  écologiques.  La  concentration  de la population 
rurale dans les zones de plaine, le niveau de croissance  éconornique  et la forte demande urbaine, 
devraient  aboutir 8 de  culture,  dont les avantages  techniques sont évi- 
dents,  mais qui aboutira  également à une  détérioration  écologique. . 

qui faible dimension 
rendait le processus  d‘industrialisation  difficile.  L‘importance  de la population  rurale 
ment  due a la 

est toujours à 50% du 
-FIB, au  moins  pour un temps. 

La structure sectorielle un ralentissement de la dépopulation ru.rale. 
encore  environ 50% de  I‘économie du  pays.  Cette  situation  ne  nous  semble  pas 

conjoncturelle ; il train de  retrouver  le profil économique  des  années  1930 
où et  I‘agro-industrie  (avec  une  technologie  primitive).  Le  secteur  agricole  assure 

la croissance  économique  (Figure 1). . .  
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Figure 1. Production Gbnbrale  lntbrieure selon l’origine des  secteurs 

1980  1982  1985 1987 1989  1991 1993. 

Source: World Bank, Albania  building a new economy; ACFIP, 1995, Albania a growing  country. 

111 - La stabilité  sociale 

La stabilité  sociale  est  définie  comme  une  etaptitude,, à maintenir  les  valeurs  sociales  désirables,  les  tra- 
ditions, les cultures  et  d’autres  caractéristiques  sociales  (Barbier,  1987). Elle comprend,  dans  le  cadre 
du  développement  rural, la grandeur  et la nature  du  village, la structure  de la population (âge  et  sexe). 
Les  villages  albanais  représentent  une  continuité  historique  de la communauté  rurale.  Leur  administra- 
tion 
cours des décennies du coopératisme forcé. Les villages sont donc des entités structurantes et 

fort Ils gèrent  traditionnellement  les  ‘ressources  telles  que  les 
pâturages et  les  eaux  et  ont servi comme unité de base  pour  le  développement  local. 

ment rural durable.  La  taille  des  villages  et  leur  structure  de  population  sont des facteurs.  permettant  de 
créer  une  communauté  disposant  de  valeurs  communes. 

La taille  moyenne  de la famille  dans  les  zones  rurales  est  de  5,25  membres.  Les  familles  de 4 à 6 
membres  ont  augmenté au cours  de  ces  trois  dernières  décennies  (de  39,1% à 53,7%)  tandis  que  le 
groupe  de à 1 O membres a diminué  (de  32,5% à 24,1%). 

La population  moyenne village  est de 688 habitants et seulement 8% des  villages  ont  moins de  200 
habitants.  La  majorité  des  villages  comprend  entre 200 et 700 habitants. 

Les  communes  (315  au  total)  qui,  dans la plupart  des  cas,  recouvrent  les  territoires  des  ex-coopératives 
comprennent  en  moyenne  neuf  villages  avec  une population  moyenne de 332  habitants.  Le  niveau 

8 ans)  dans  les  zones  urbaines a augmenté  de 1 187 
à 1 481.  En  1990,  dans  les  seules  coopératives  agricoles, on comptait 276  centres  médicaux  perma- 
nents  et O90 lits,  contre  504  et  26 
1991). 

faut  cependant  constater  que la le début  des  années  1990,  notamment. 
pour  ce qui a été  sensiblement  réduit.  Ce  phénomène  résulte  de  deux 
raisons  économiques : 
raison  des bas salaires et  du  manque  de  motivation.  Ainsi,  au les vil- 
lages,  les  écoles  ont  été  fréquentées  par  17 II faut  aussi 

vant  dans  les coopératives et  les  entreprises  agricoles  ont  cessé  leurs  activités. 

en 
: 

; 
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c1 flore 
faune  diversifiées ; 

Cl paradoxalement, le fait que soit dans un stade de d4veloppement  relativement  arriéré, 
devrait  permettre  aux  decideurs de 
compatibles  avec les conceptions  actuelles du développement  durable, en 
des  pays  développés. 

Cela  supposerait  de  prendre  des  dispositions fortes concernant  certains  phénomènes qui ont  des effets 
irréversibles,  comme la poli- 

. 

Figure 2. Population  rurale  et  part  de  l’agriculture  dans le PIB danS.quelques  pays transition 

- 
dans le PI6 

ã 

Pour donnks 
Sources:  World  Bank,  1993 World Development  report;  Ministbre  de  l‘Agriculture et de 

La plupart  de  ceux qui les transformations  structurelles  de 
la voie qui la croissance  économique  du  secteur  et  de 

le 
principe  des  économies  d‘échelle. pensent  que la taille des  exploitations  doit  être  agrandie,  que leur 
degré  de  mécanisation,  leur capital variable  et  fixe  par  unité  de  surface  doivent  être  accrus  et  que la spé- 
cialisation  va  contribuer à la croissance  de la production  et  des  rendements  du  travail. 

La structuration un phénomène  continu  des 50 dernières  années en Europe.  Les 
changements  structuraux  en  agriculture  peuvent  être  compris  aussi  comme  une  conséquence  du  bas 
prix des  ressources  énergétiques  non  organiques - ce  qui rendait  cette  forme  d‘énergie,  comme les 
intrants,  guère  plus  chère  que le sol et  le  travail. 

à peu  près  universelle de  ce type  de  dévelop- 
pement.  a créé la conviction 

il å suivre,  souvent  qualifiée  de  <cproductiviste,9.  Nous  contestons 
cette  simplification. II existe qui contestent  cette 
voie  suivie, qui a  créé  beaucoup  de  problèmes  sociaux  et  environnementaux. 

à une  dépopulation  rurale de 
tale. La diminution  du  nombre  des  exploitations  et  des  agriculteurs  a  été  suivie par une  chute  des  ser- 
vices ruraux.et une  <<déprise  rurale  générale,). La 
nuellement  (vieillissement).  Un  cercle  vicieux  entre  le  dépeuplement et la réduction  des  infrastructures 

La diversité  culturelle  est  aussi  menacée à la 
nouveaux  modes  de  vie  et  de  valeurs plus homogènes. 

Ce  modèle  productiviste  a  par  ailleurs  eu  des  conséquences  écologiques  défavorables,  dans  certains 
cas  aboutissant å la destruction  complete  des  écosystèmes  ou à la pollution parfois irréversible  des  res- 
sources  naturelles  (eaux  de  surface,  nappes  phréatiques, sols, forêts...). 
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L‘Albanie  jouit  de  caractéristiques  spécifiques qui pourraient  permettre  de  limiter  les  avantages  suppo- 
sés de ce la superficie  rurale  est  dominée  par  des  reliefs  montagneux 
(plus  de  60% du territoire).  Ensuite, les terres labourables  sont  caractérisées par une  fragmentation 

faut  également  ajouter  que les possibi- 
lités  de  mécanisation  sont  également  limitées  étant  donné  les  caractéristiques  du terrain (38%  des  terres 
avec  une  pente  de plus de 5%, 19%  des  terres  avec  une  pente  de  plus  de Une  récente  étude  du 
ministère de 64% des terres peuvent  être tra- 
vaillées  avec  des  tracteurs,  ce qui devrait  permettre  de  maintenir  une  forte utilisation du travail manuel 
avec traction animale. 

IV - Les  opportunités  d’un  développement’durable 

II faut partir du  principe  que le 
loppement rural qui doivent  être  pris  en  considéra- 
tion. La question  environnementale  doit  également  faire  douter  du fait que  le  marché  seul  soit en mesure 
de  régler un certain 
ment  progressif  est  possible  (Conway,  1993).  L‘idée  de  base  de la durabilité : est-ce  que le développe- 
ment  économique  doit  être  dirigé  par  des  objectifs  écologiques et sociaux. 

planifiée la même  intensité  que  dans 
les  pays  occidentaux.  L‘agriculture  était loin du  modèle  productif  adopté  dans  les  pays  industrialisés. 
Aussi  le  milieú  rural  est  moins  pollué.  On  peut le 
sation  des  engrais. 

Figure 3. Utilisation  des  engrais  en  matiere  active  par  unite  (ha)  de  terre  labourable  (1961-1986) 

Source : des Sols, 

1993,  leur  utilisation  était  estimée a environ  46 de 
tonnes  en  1986,  soit  huit  fois  moins ! 

pour  atteindre  80 tonnes  (dont 36 de  1995  et  les  prévisions  pour 
1996  indiquent  pourtant  que  cette  reprise  ne  se  poursuivra  pas à ce  rythme.  En  effet,  les  prix  sont  élevés 
et  les  ressources  financières  des  agriculteurs  relativement  faibles. 

Les  observations  faites à 
zone  de  plaine  les  engrais  minéraux  sont  utilisés  en  association  avec la fumure  organique,  alors  que 
dans  les  zones  de  montagne la 

(+5Ooh). La fertilisation  organique  est  donc  déterminante  dans le bilan des  matières  nutritives à 
nationale. La 

totale des  pesticides  était  estimée à environ  900  tonnes  contre  8  000  tonnes  en  1989 

considérée  comme  étant  des  <(agriculteurs  biologiques,>. 
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limitées  des  principaux  engrais  chimiques et pesticides. Ce  mode  de production un certain 
nombre  de  techniques  et  de  pratiques  culturales qui 

Du point de  vue  des parts 

montrent  que  les  perspectives  sont  en gknéral 2000, selon  les 
réglementations  actuelles, 2,5%  des  produits  seront  “organiques.  (Commission  Européenne,  1995). 

Selon  Lamplin  (1992),  le  nombre  des  exploitations qui utilisent  des  techniques  organiques a doublé  dans 
à 1992. On compterait  actuellement 15 exploitations  cultivant  environ  400  000  ha, 

cette  superficie  ayant  été  multipliée par quatre  au  cours  de la même  période de référence  (Commission 

également  6conomiquement  attrayante. 

Les  techniques  organiques  renchdrissent  le  prix  des  produits,  en  raison de  rendements  généralement 
et de  marché de 

détail ... Sur les marches  européens,  les  prix  de  vente  au  consommateur  permettent  cependant  de  cou- 
vrir  ces  coûts  supplémentaires.  Le  prix  de  détail  pour  les  produits  organiques  est  en  moyenne  de  30- 

plus  élevé  comparé aux  produits  non  organiques  (Lampkin,  1990). 

La nouvelle  politique  agricole  commune (PAC), 
et  la  demande  croissante  des  consommateurs  pour  des  produits  sains  et  de  haute  qualité,  semblent 
devoir  garantir t3 dans Européenne (Commission 
Européenne,  1995).  Elle  restera  pourtant  de taille modeste  comme  une  sorte de <<diversification,$ de 

utile notamment  dans  les  zones où les  conditions  naturelles  rendent  moins 
applicable le mod&  productiviste  (notamment  les  zones de  montagne  et  certaines  zones  méditerra- 

à bon  prix  des  produits  de 
qualité,  avec  des  rendements  inférieurs et  des  techniques  moins  intensives. 

albanaise dispose  de certains avantages pour développer une stratégie 
durable.  Cette  direction  ne  viendra  pas  de la pression  des  consommateurs  comme  dans  les  pays  euro- 
péens,  mais  d‘abord  de la tradition et  de i l  y a peine 30 ans, tra- 
vaillaient de façon *<organique,,.  Les  prix  relativement  élevés  des intrants et  des fertilisants  non  produits 

un facteur  favorable.  Signalons  également  que,  dans  les  zones 
à bon  prix,  alors  que  le travail est  décisif  dans les méthodes 

La taille et la structure  des  familles  paysannes,  réservoir  de  travail,  est  aussi  un  avantage  comparatif  non 
négligeable  par  rapport  aux  pays  industrialisés. 

Étant  donné  que le à ces  produits  provenant  de  pays tiers et 
les  caractéristiques  actuelles  de la production  agricole  albanaise, il 

au  moins 10%  du  secteur. II faudrait  pour  rendre  ce  déve- 

soutien aux agriculteurs et  aux  labels  soient  mises  en  place. 
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